
La Veillée Pascale 

 

« ô nuit de vrai bonheur, nuit où le ciel s'unit à la terre, où l'homme rencontre 

Dieu ». Ces mots antiques, chantés par le diacre au début de la veillée de minuit, 

exprime toute la joie que l'on peut ressentir dans cette sainte nuit où le peuple de 

Dieu se réunit pour glorifier son Dieu. Après ces jours de tensions où le Christ a 

dû souffrir pour nous sauver de nos fautes, nous pouvons enfin rechanter 

« l’Alléluia », le « Gloria», ré-entendre les cloches qui avaient disparu depuis le 

soir du Jeudi Saint. 

La liturgie est l'expression visible de notre foi. Aussi, l’Église dans son histoire, a 

cherché à transmettre cette joie incroyable de la Résurrection de notre maître par 

des signes tels que la lumière et le chant continu. C'est pourquoi la Vigile Pascale 

commence par la bénédiction du feu devant l'église. Cette bénédiction débute 

lorsque la nuit est tombée. Ce n'est pas nécessairement à minuit, car la Vigile est 

un temps de prière où les chrétiens ont voulu se remémorer tout ce que leur Dieu 

si bon a fait pour eux. Ainsi, il ne s'agit pas de fêter Pâques le plus vite possible 

comme on peut le faire pour la célébration de Noël, mais de passer un long 

moment ensemble pour prier Dieu. C'est pourquoi cette célébration prend du 

temps. Autrefois, on passait toute la nuit à prier durant cette longue veillée. Il est 

d'ailleurs toujours possible de le faire, mais cela reste rare. Il faut l'avoir terminée 

avant le lever du jour. 

Cette liturgie est divisée en quatre parties : la bénédiction du feu puis du cierge 

pascal, la lecture des textes rappelant le plan de Dieu pour nous sauver, la liturgie 

des baptêmes pour les catéchumènes et enfin la célébration de l'eucharistie. 

Les ministres se tiennent avec tout le peuple à l’extérieur de l'église au début de 

la célébration. Le diacre tient dans ses mains le cierge pascal, signe de la 

Résurrection du Christ qui est allumé au feu que l'on a préalablement béni. Sur le 

cierge est tracée la croix du Christ avec les inscriptions Alpha et Oméga, 

première et dernière lettres de l'alphabet grec. Ce cierge est nouveau comme le 

commandement du Christ. Le peuple précédé des ministres, entre dans l'église 

éteinte en suivant le cierge qui est la seule source de lumière. C'est le Christ qui 

nous éclaire. Lui seul est capable de nous apporter la Vie en plénitude. Par la 

suite, chacun d'entre nous pourra recevoir de ce cierge la précieuse lumière. Nous 

recevrons alors un petit cierge que nous pourrons porter fièrement, car il est la 

mesure que le Christ donne à ceux qui croient en sa Parole de Vie. Nous 

emporterons ce cierge chez nous où il continuera de brûler à l'endroit où nous 

prions le soir en famille pendant le temps pascal. Ce sera pour nous un moyen de 



nous souvenir que nous avons participé à cette grande fête au cours de laquelle 

nous avons loué notre Dieu de toute notre voix. 

Le diacre entonne alors le chant de l'Exultet (premier mot du texte latin). 

Nous écouterons ensuite des lectures qui nous remémoreront tout ce que le 

Seigneur a fait pour son peuple. Ces textes sont au nombre de neuf, sept de 

l'ancien testament et deux du nouveau. Nous n'en lirons que quelques-uns afin de 

ne pas faire trop durer la célébration. Ces textes nous montrent la progression de 

la loi d'amour que Dieu nous a donnée. Les hommes n'étaient pas en mesure de 

recevoir cette loi d'un coup. C'est pourquoi Dieu dans sa grande mansuétude, a 

distillé sa loi dans le cœur de l'homme avec douceur et patience. Nous même 

avons besoin de temps pour grandir dans la foi. 

Vient ensuite la bénédiction de l'eau qui sert pour les catéchumènes et pour les 

baptêmes le lendemain. C'est un moment très important pour tous les chrétiens 

pendant lequel l'expression de la grâce de Dieu se déploie devant nous. Nous 

aurons à cœur de prier pour Chloé, afin que la grâce reçue au baptême la rende 

proche de Dieu comme elle ne l'a jamais été, et plus forte dans les combats contre 

le démon. Après la litanie des saints, le prêtre plonge le cierge pascal dans la 

cuve par trois reprises en disant : 

« Nous t'en prions, Seigneur : par la grâce de ton Fils, que la puissance de 

l'Esprit Saint vienne sur cette eau, afin que tout homme qui sera baptisé, enseveli 

dans la mort avec le Christ, ressuscite avec lui pour la vie »[1]. 

Nous pourrons après le baptême communier d'un seul cœur au corps et au sang 

du Christ. Cette communion aura une tonalité particulière puisqu'au jour de 

Pâques, le mystère s'accomplit par le triomphe de la résurrection du Christ. 

Cette vigile de Pâques est pour nous tous un moment d'une importance capitale 

pour notre foi. Ayons à cœur de vivre pleinement chaque jour du Triduum Pascal 

afin d'arriver au jour de la Résurrection avec un désir renouvelé de s'unir avec 

Notre Seigneur. 

  

Don Bruno, diacre 

 

[1]Missel Romain 
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